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Une jupe, un tee-shirt, un manteau, bien épaulé, bien confortable, en tricot de laine à 
porter tout l'hiver. 

mm Elle ne craint pas la couleur. Elle la prend par la douceur. 
Elle ne craint pas l'ampleur, elle lui donne de la vigueur. 

Claire Belzil, à 31 ans, est devenue sans contredit l'un des jeunes couturiers québécois les plus 
prometteurs. 

Elle imagine des manteaux, des robes, des ensembles qui ont du dépouillement, de la grâce, du 
dynamisme, un certain mystère. Ils sont résolument modernes, internationaux, cosmiques. On peut les 
porter, les emporter, les exporter. Claire Belzil a ce quelque chose qui s'ébauche, qui est là, qui est loin 
d'être fin), se concrétise dans une forme, mais promet de devenir autre chose, ne s'immobilise pas. 

Petite brune jolie, toute en douceur en apparence, calme en apparence toujours, Claire Belzil avance, 
comme tout bon Poisson, fait des pas en avant dans une carrière qui s'impose, laisse toute la place à son 
imagination, à sa créativité, à son intériorité, mais surtout à son intuition. Et c'est peut-être une des 
explications de son charme. N 

Ses vêtements habillent, éclairent. La designer ne semble pas vouloir faire de concessions. Elle épure 
tranquillement ses lignes, donne de la chaleur à ses mariages de couleurs, s'installe tranquillement et 
sûrement dans un style personnel qui fait son chemin. 

Ce n'est pas facile. Il lui faut mettre la main à la pâte à toutes les étapes de la création. Mais cela porte 
fruit. C'est ainsi qu'un de ses manteaux lui a permis de gagner le trophée Clairol, l'un des prix les plus 
convoités, les plus prestigieux au pays, dans le domaine de la mode. 

Sa mode se porte dans la rue. Mais pour porter du Belzil, en manteau corail à la longueur démesurée, ou 
en deux pièces vert ou orangé, ou blanc, il faut de la personnalité. Belzil donne à l'individu sa dimension 
unique. , 

Mannequin: Cindy Csoboth. Coordination: Danielle de Bellefeuille. Les vêtements 
de la collection Claire Belzil sont disponibles chez: Ragenti à Sherbrooke, Garèle 
à St-Lambert, A la voûte à St-Sauveur, Silhouette parisienne à Victoriaville, Créa­
tions Jeunes Québécois à Jonquière, Exclusivités du Carrefour à Longueuil, tlgé 
Boutique à Laval. A Montréal: Henriette Elle, Gloria prèt-à-porter, les boutiques 
Chez Arnelle, Cagibi, Boutique Plus, Lily Simon, Gigi et 5,200 Enrg. 

\ 
\ 

Un long manteau d'hiver corail pour conjurer le froid et la neige. 100 p. cent laine. 

L'équilibre des pointes, des ouvertures, de l'aventure de cette création d'un deux-pièces 
en tricot de laine. photos Pierre Côté, LA PRESSE • 
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L'été surtout, 
on peut couper ses 
longs cheveux et 
devenir rousse, sans 
trop de problèmes 

Le styliste Antonio Do Costa Rocha do La Coupe a crée ce chignon très romantique pour l'été. 
Des cheveux dorés chignonnés en trois grosse* boucles, mettant en valeur les décolletés de dos. 
Cette coiffure fait partie de la collection « soirs d'été ». 

POUR ELLE 
EN PRIMEUR 
POUR L'ÉTÉ 

Ce n'est pas tous les jours que Bail y vous permet de réaliser des économies 
fantastiques sur des modèles magnifiques choisis pour vous. 
De Martini-Hi - les escarpins 
sont vous rêvez 
Dora. Escarpin classique à talon 
moyen et à bout ouvert. Chevreau 
fauve, marine, rouge, ivoire Du blanc. 
Dcsv. EMT.irpin dassique à talon plat et 
bout ouvert Chevreau manne, taupe, 
rouije, ivoire ou blanc 
Gianna. Escarpin classique à talon plat 
et bout ouvert Chevreau taupe, rouije, 
ivoire ou blanc 
Sacs » » ( » » à tous ces modèles. 
59.95 $ 

Chaussures de détente de 
Hallv Italie 
San Remo. Espadrille en cuir souple. 
Modèle lacé deux tons à semelle de 
crêpe. Blanc-noir, blanc-brun, blanc-
bleu, blanc-manne, blanc-rouge ou 
blanc-jaune. 

De Balry Canada - une mode 
bien distincte 
Linda. Sandale à empeigneouvene et 
talon moyen Noir verni, chevreau 
taupe, marine, ivoire ou blinc 
Sharon. Chaussure sport à talon plat 
bride arrière et bout fermé. Noir vemt-
chevreau taupe, chevreau bleu-blanc 
ivoire-blanc ou rouae- blanc. 
Diana. Escarpin à découpe en forme 
de coeur. Talon moyen. Noir verni, 
chevreau gris ou raupe. 
Marie. Escarpin ton sur ton à bout 
OUVM Noir verni, chevreau gris ou 
taupe. 
Karen. Sandale élégante deux tons à 
bout ouvert et talon haut compense. 
Chevreau fauve-blanc bleu-blanc 
rouge-blanc (aune- blanc ou vert-blanc. 
Sacs assorti»;! tous ces modèles. 99,95 $ 

Nanc-jaun* / V \ Q Ç £ 

5995$ 99 $ 

D e BaOy S u i s s e - u n e vaste cho ix 
des chaussure* les plus fines. 
Prix courants: d e 225 $ à 2 4 0 $ 
Priscilla. Escarpin à talon plat omé 
d'une boude. Cuir noir, chevreau rouge, 
manne, ivoire gns ou blanc. 
March. Escarpin Rally traditionnel à 
talon moyen Chevreau marine, taupe 
ou gns. 
Cloe. Escarpin-sandale 'Chanel" cLtss-
ique à talon moyen et bout fermé. 
Chevreau taupe-noir, blancimanne, 
rouge-blanc ou ivoire-rouille. 
Peggy. Escarpin sport classique à talon 
moyen Chevreau blanc-noir verni, 
chevreau blanc-marine, bLinc-rouge 
ou blanc-gril 

17495$ 

Toute* les grand «un ne 
sont pas disponibles dans 

tous lea magasin*. 

BALLY 
767 rue Ste-Catherine 0. • 1125 rue Ste-Catherine 0. • 1 Westmount Square 

Place Bonaventure • Mail Cavendish • Carrefour Laval • Centre Fairview, Pte Claire 
• Les Promenades St- Bruno 

• Changer de tête extérieurement n'amé-
™ liore pas nécessairement le contenu, 
mais ça vaut la peine d'essayer. 

Blague à part l'été surtout, on peut tenter 
l'expérience d'un changement qui soit dis­
cret ou dramatique, couper ses longs che­
veux ou devenir rousse, sans trop de problè­
mes. Si ça ne va pas les cheveux 
repousseront dès l'automne, si la couleur est 
trop vive, en cinq ou six shampoings il n'y 
paraîtra plus. 

A N N E 

On peut prendre ses cheveux gris phlloso-

Shiquement. Les regarder comme une jolie 
açon de vieillir. On peut les prendre en 

grippe, se dire qu'ils sont précoces et non 
bienvenus. Il faut donc agir. Du moins profi­
ter de ce que la technologie offre de doux et 
d'efficace pour remettre le moral en place! 

Et avec le genre de vie que les femmes 
mènent, soumises au même stress que les 
hommes, elles héritent des mêmes condi­
tions capillaires si je peux m'exprimer ain­
si : elles perdent leurs cheveux ou grison­
nent prématurément. C'est du moins une 
constation que fait Graeme McEwen, spé­
cialiste de la coiffure et du maquillage à La 
Coupe. 

Il recommande donc un colorant qui ne 
contient ni peroxyde, ni ammoniaque. Le 
Loving Care de C l a i r o l a ce grand avantage 
de ne pas durer. Il s'estompe petit à petit au 
bout de quatre à six shampoings. C'est déjà 
un grand avantage pour l'été en ce sens qui 
si on veut tenter une expérience de colora­
tion, c'est le bon moment de le faire. De 
plus, c'est un produit qui donne du corps et 
de l'éclat aux cheveux. 

Graeme McEwen recommande une bonne 
coupe de cheveux dans une première étape. 
Faite par un coiffeur physionomiste qui 
tiendra compte de la structure du visage, de 
l'âge, du style de vie, des besoins de la clien­
te. « La couleur va mettre la coupe en va­
leur, dit Graeme. Elle éclaircit, donne des 
reflets et améliore l'apparence de la cheve­
lure au fur et à mesure que le produit dispa­
raît au cours des shampoings. » Une coupe 
de cheveux, mais aussi des conseils judi­
cieux si les cheveux sont abimés ou perma­
nentes. 

Danielle Pavey de chez Clairol a une gran­
de confiance en ce produit. < Ce qui fait peur 
à la femme, en général, c'est la permanence 
d'une coloration. Si le résultat est désas­
treux elle doit vivre avec durant de longs 
mois et subir la disgracieuse repousse. Avec 
celui-ci elle n'a rien à craindre ». 

Les dix-huit nuances disponibles de Lo­
ving Care ne servent pas à faire des change­
ments dramatiques dans la coloration natu­
relle ; elles doivent couvrir, nuancer, 
éclairer subtilement les cheveux. Leur com­
position souligne Danielle Pavey, donnent 
du volume à la chevelure et couvre vrai­
ment le gris. Il est aussi très facile à utili­
ser : on peut le faire chez-soi. Mais il est tou­
jours recommandé de voir un coiffeur avant 
d'agir». 

On ne sait pas toujours ce que l'on veut 
quand on va chez le coiffeur. Parfois, on n'y 
a pas mis les pieds depuis longtemps. 
• Savoir ce que l'on n'aime pas est déjà un 
point de départ important, » souligne Linda 
Bouffard, coloriste à La Coupe. On est là 
pour aider la cliente à trouver son style et 
c'est en général un travail d'équipe. Il faut 
dire que les femmes sont de mieux en mieux 
renseignées mais confuses sur les qualités 
et défauts de la multitude de produits sur le 
marché. » 

Pour Graeme McEwen la solution est d'y 
aller progressivement. Et écouter la cliente. 
Sa motivation est primordiale. Veut-elle at­
tirer l'attention? Veut-elle un changement 
discret? Chaque femme est différente et les 
produits ne sont pas administrés aveuglé­
ment. 

Pour l'hiver qui vient, les cuivrés, les do­
rés seront à la mode. 

G r a e m e M c E w e n , spécialiste de la coiffure et du maquillage à La , 
Coupe. Photo Jean Goupil, LA PRESSÉ ' 

Danielle Pavey, chef de groupe chez Clairol. Photo Jean Goupil, LA PRESSER 

Le produit Loving Care offert en lotion ou en mousse. 
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• T o u t est réduit savf le* uniformes scolaire». 

PLACE 
PORTOBELLO 

7350, boul. Toichereou 
Brassard 

SAINT-JEAN 
Carrefour Richelieu 
600, Pierre-Caisse 

MAIL CAVENDISH 
5800, boul. Cavendish 

CENTRE LAVAL 
1600, boul. le Corbusier 

O chez BEATRICE 
^kjjr M n ; i M I . i I \ I m | M i l l ,• t M , - 1 . i i i - i i I L - u n \ l ' i . l i t s 

VISA 

AUSSIt 
Troi.-Riviiros, Miette, 

Sherbrooke, Québec, Serai, 
Chicouriml, Sept-lle», Jonquiére, 

OaNneau et Salnte-Foy. 
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Judi Fried à découvrir 
Elle n'a pas 30 ans, elle est Canadienne et elle a étudié au Collège Lasalle. Elle s'est promenée 
en Europe, a étudié l'architecture, la sculpture. Elle dessine elle-même ses tissus. Son talent n'a 
pas laissé le manufacturier Auckie Sanft insensible. La collection de l'été a été vendue à 
Montréal et à Toronto et même au Royaume-Uni. 

Une composition de fleurs et de rayures en lin vibrant, vivant. Toute les chaleur 
ef la richesse des Tropiques. Disponible chez La Baie et Continental Garment. 

Un contraste de vastes rayures, à la 
coupe confortable, mais élégante 
pour cette chemise ceinturée de 
même tissu. Disponible chez Simpson 
et Boutique Grace. 

De la soie mousseline pour ce deux pièces fluide, féminin, : 
aux tons variés de rose. Large ceinture de même tissu aux : 
motifs floraux. Disponible chez Simpson. 

30% à 50% 
de rabais* 

H€L€N PRSÎON 
célèbre son 

27e anniversaire 
et désire partager sa joie 
avec toutes ses clientes. 

'Les rabais s'appliqueront à notre collection entière. 
LES CARTES VISA ET MASTERCARD SONT ACCEPTÉES. 

HELEN PRESTON LTÉE, FONDÉ EN 1958. 
1243, BOULEVARD LAIRD, VILLE MONT-ROYAL 

9h00 à 18h00 DU LUNDI AU SAMEDI 

La fourrure 
à la hausse 

• La récente exposi­
tion canadienne in­
t e r n a t i o n a l e d e la 
fourrure à Montréal 
a permis une aug­
mentation du chiffre 
d'affaires de 30 p. 
c e n t , a f f i r m e l e 
président M. Jerry 
Jacob. ' 

Une enquête effec­
tuée parmi les 71 ex­
posants révè le que 
l e s v e n t e s d e c e s 
q u a t r e j o u r s ont 
a u g m e n t é a t t e i ­
g n a n t e n tout 
$108 611 .100, dont 
plus de la moitié en 
exportations. 

Le nombre de visi­
teurs a é g a l e m e n t 
augmenté, ceux no­
tamment des Etats-
Unis dont plusieurs 
ont d é c o u v e r t ré­
cemment la qualité 
« de la main-d'oeu­
vre et l 'é légance de 
nos produits », révè­
le encore M. Jacob. 

• | On e n p a r l e 
™ beaucoup. On le 
regarde, on l'aime, 
on l'utilise, ou on ne 
l'aime pas et on ne 
l ' u t i l i s e p a s . Quoi 
qu'il en soit le lin 
était là avant, il sera 
là toujours. 

La s e m a i n e der­
nière, Le Centre spé­
cialisé de la mode 
du Québec et la Mai­
son du Lin u n i s ­
saient leurs efforts 

Le lin sur la sellette 
et r é u n i s s a i e n t les 
p r o f e s s i o n n e l s d e s 
industries du textile 
et de la mode afin de 
r é f l é c h i r a u x 
perspect ives d'ave­
nir du lin chez-nous. 

Trois spéc ia l i s tes 
sont venus de Fran­
c e : Pa tr i ck B a r é , 
directeur du marke­
t i n g du l in e u r o ­

péen; Jacques Sal-
m o n - M i n o t t e , 
délégué général des 
filateurs et tisseurs 
d e l in f r a n ç a i s : 
Martin Leurent. fi-
lateur et animateur 
du Club Vêtement de­
là Maison du Lin à 
Paris . De nombreux 
couturiers québécois 
é ta ient présents et 

ont abordé surtout 
l e s q u e s t i o n s d e 
marketing, d'image 
du l in . Sa g r a n d e 
froissabilité qui le 
rend si d i f f i c l e à 
vendre. 

C e p e n d a n t on se 
rend compte que les 
idées des Québécois 
sont n o m b r e u s e s 

dans ce secteur et 
permettent au lin uni 
avenir prometteur. 

La rencontre s'est 
terminée par ia pre 
s e n t a t i o n v ideo du 
Fil d'Or 85 qui a eu 
l i eu r é c e m m e n t à 
Monte Carlo , ainsi 
q u ' u n a p e r ç u d e s 
tendances du lin 8(i 
par le biais d'une ex­
position textile reali 
sée par les artisans 
d'ici. 

HARRY ROSEN 
FOURDAMES 

UOLUDAnON 
Collections du printemps et de l'ëtë 

JUPES,VESnDNSDE SOIE, 
œMPIl^,EWIAIDNS, 
CHAN1M1JS,ŒIE\1ISES 

ETACŒSSOIRES 

•JUSQjUÀ 
DE 

RABAIS 
Retouches en lut «ur tout article réduit de 50% ou pluâ. 

HARRYROSEN POUR DAMES 
CENTRE ROCKLAND - 735-3697 HOLT RENFREW 



9-4 LA PRESSE, MONTREAL, MARDI 11 JUIN 1985 

SOLDE ESTIVAL ANNUEL 

30% À 
DE RABAIS 
SUR TOUTE LA 
MARCHANDISE 
EN MAGASIN 

passez l'été 
«rn lioauté. 
.Importations de qualité 
Stylées et abordables. 
3^ ne pas manquer, 
pépêchez-votis, le 
•choix sera plus grand! 

•Coton souple genre denim 
(décontracté pour l'été. 
Jyeste avec col à cordonnet 
ideSANSOUCI 
çrix cour. 80$ 
itiaintenant 40$ 
pantalon assorti 
prix cour. 70$ 
Maintenant 35$ 
ftaut brodé Sunset 
tie Heliotrope 
prix cour. 55$ 
•naintenat 38,50$ 

îoenette 

• Les Galeries d'Anjou 

• Complexe Desjardins 

351-2210 
288-1440 I P Pierre cardin — paris 

Place Ville-Marie 
866-9339 

Lèche-vitrines 
Giorgio 

pour 
hommes 

Léonard pour hommes 
• Deux notes e s s e n t i e l l e s pour cette collection de produits pour hommes : le 
boisé et l'épicé. Pour un cachet vraiment masculin. Les parfums Léonard ont 
beaucoup de succès dans, le monde : plus de 5 2 pays les connaissent. Savon, 
eau de toilette, lotions après rasage, désodorisant en stick, gel douche, crème 
à raser, etc. Bref tout ce qu'il faut pour être beau et sentir bon... Mais Léonard 
a aussi des parfums pour femmes, des bains de mousse raffinés et des cràmos 
pour le corps légères et doucement parfumées. 

• Il y avait Giorgio pour 
femmes. Un best-seller. 
Il y a maintenant Gior­
gio de Beverly Hills pour 
hommes. Cost le der­
nier-né des créateurs de 
renom : Gale et Fred 
Hayman, les propriétai­
res de la boutique Gior­
gio, établie sur Rodeo 
Drive, que Judith Krantz 
a immortalisée dans son 
roman « Scruples ». 

Giorgio pour hommes 
est une fragrance à sa­
veur de bois sauvage, 
de la muscade d'Indoné­
sie et du patchouli de 
Singapour. On peut se le 
procurer chei Holt Ren­
frew. 

Un cachet d'élégance 

Quand la dégustation se fait distinction. 
Service à liqueur italien en cristal et plaqué 

argent d'une beauté incomparable. 
Le service pour quatre comprend le plateau. 

En exclusivité chez Birks. 

*65 

V _ HENRY BIRKS ET F I L S _ ^ 

Seau à vin 
plaqué argent 

Servez le vinlflrfrîYrâis dans cet 
élégant seau en plaqué argent. Avec ses 

poignées à têtes de lion et sa riche 
argenture, il donnera un brillant cachet de 

luxe à toutes vos réceptions. Primrose, 
une argenterie à l'image de Birks. 

HENRY BIRKS ET F I L S _ ^ 

CUISINE 1)1 QUEBEC 

I n s t i t u t ( I r t o u r i s m e cl 

- 1 * ( I l u H < ' D r r i t - ili i i i i i i ' b i T 

" Publié en collaboration avec l'Institut de tourisme cl d'hôtellerie du 
Québec. C U I S I N E D U Q U É B E C constitue une précieuse ressource pour 
tous ceux et celles qui voudront meure à l'honneur les plats régionaux de 
notre cuisine. 

./• 
£ Ce magnifique livre compte plus de 600 recettes familiales 
J identifiées aux dix-huit régions touristiques du Québec. 
I- Les nombreuses photos couleurs et les anecdotes historiques qui 
• accompagnent les recettes ont été choisies pour créer à celles-ci un contexte 
* inédit et un climat qui rehausse encore leur intérêt. 

La simple évocation de ces recettes, avant (out familiales, celles de tous les 
jours comme celles des jours de fête, suffira à reveiller en vous les 

1 souvenirs du temps passé. 
+r 

Nombreuses photos en couieuts/160 pages 

C O M M A N D E Z 
PAR 

TÉLÉPHONE 
Service rapide 

cl efficace 

285-6984 

Economise/ temps et argent en commun-
.l.u.i vm livre» des Éditions La Preuc par 
téléphone. Vous n'avez qu'à composer le 
numéro ?85-69K4. donner votre numéro 
de carie VISA ou M A S T E R C A R D et le 
lout e*l joue 

Ce service vous est often du lundi au ven­
dredi de à !' l, 

OFFRE SPECIALE AUX A B O N N E E S DE LA PRESSE: 2 0 % DE REDUCTION 

812 
Vcui l lc7 me faire parvenir 
( | exemplaire) s) de «CUI ­
SINE D U Q U E B E C au prix de 
13.95 S chacun, plus I $ de trais de 
poste et de manutention. 
Je suis abonné<e) à l.A PRESSE. 
Veuille/ me faire parvenir ( ) 
cxcmplairc(s) de «CUISINE D U 
QUÉBEC . au pria de 11.15 S l'ex­
emplaire, plus IS de Irais de poste et 
de manutention. 

Nod'ahonne(e) 

I M P O R T A N T : Joignez à cette 
commande un cheque ou mandai 

rayante aux Editions La Prcvse. 
tec. 

Vous pouvez également utiliser vo­
tre cane de credit comme mode de 
paiement: 

M ' C A R D no 

VISA no 

À retourner aux: En vente également dans 
toutes le» librairies 

Éditions La Presse, Ltéc 
44. rue Saint-Antoine ouest, 
Montréal. Québec, H2Y US 

NOM 

ADRESSE 

VILLE 

PROVINCE 
CODE 
POSTAL TEL 
TOTAL 
ci-joint 

Prière de noter que les échanges ei remhoursemenu ne 
sont pas acceptés 

(PtU\ 'S J . M I f II.Il-

de i'."U- cl de 

manulcnltuol 

Ce sont les premiers mots 
d'une des nombreuses chansons de marins de notre 
folklore qui évoquent la fascination de la mer et de 
l'aventure chez nos ancêtres. 

Notre sculpture en bois est tout aussi fascinante. C'est 
une réplique exacte de 21 pouces du "BLUENOSE", 
le célèbre voilier mis à la mer en 1921 à Lunenburg, 
Nouvelle-Ecosse, qui pendant 17 ans participa à des 
courses internationales. 

Autres modèles de $27 à $130, tous fabriqués à 
Saint-Jean-Port-Joli, Québec. 

Modèle représenté, $50 

l HENRY BIRKS ET FILSl 

THERMO­
METRE A VIN 
avec étui en cuir. Comme 
chacun le sait, chaque vin 
a sa température idéale de 
dégustation: vin blanc, 9 ° , 
beaujolais, 10°, 
bourgogne, 16°, bordeaux, 
18°. Notre thermomètre ne se trompe pas. 
Il coûte

 $30.00. 
TIRE-BOUCHON. Cet instrument de précision 
en laiton massif fait son travail proprement à tout coup. 
$20.00 
REGISTRE DES VINS. Dans ce magnifique 
livre d'environ 12" x 6 " , on inscrit le nom 
et la description des vins que l'on a consommés. 
Idéal pour le vrai connaisseur.

 $24.00 

HENRY BIRKS ET FILS 

m 

• r 
:4* 
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La montre 
mode 
Aquatel 
• Pour l ' h e u r e c'est 
l'une des plut versatiles. 
Toutes 1e> couleurs, six 
modèles di f férents : 
plongée, musée, diago­
nal, grille, chiffres ro­
mains et standard. C'est 
une montre solide qui 
sait donner l'heure juste 
partout . Elle change 
aussi de couleur si on en 
a envie, les bracelets ont 
toutes les couleurs vives 
de la mode cette saison. 
Cette montre aux brace­
lets interchangeables est 
distribuée par les bijou­
tiers Peoples et se vend 
$39.95. Pour les hom­
mes et pour les femmes. 

3& 
A l'heure de Gucci 

• «Cl M 

GUCCI. 
Les originales de Gucci...notre collection spéciale de montres 

de distinction... luxueuses dans leur élégante simplicité. 
Quartz suisse dans boîtier plaqué or. Verre minéral et bracelet en 

peau de lézard véritable. 

L'heure, pour lui ou pour elle *255 chacune 
(La collection Gucci, de $225 à $595 ) 

Garantie Birks 2 ans • certificat de remplacement gratuit de la pile 
• gravure sans supplément • centres de service dans les principales 
villes du Canada • personnel de vente de formation professionnelle. 

HENRY BIRKS ET FILS 

Perles.. 
valeur exceptionnelle 
Tout comme le héron du Japon...nos précieuses 
perles de culture symbolisent la longévité sereine 
et la beauté durable. Un trésor de perles d'une 
splendeur tranquille! 
Valeur exceptionnelle; prenez 
avantage de l'habileté 
de notre acheteur qui a su 
les trouver, à prix spécial. 
Colliers de perles de 
culture à fermoir en or 14 
carats, jaune ou blanc. 

Perles 5,5 à 6 mm 
45 cm, 595* 
60 cm, 895* 

Perles 6 à 6,5 mm 
45 cm, 695* 
60 cm, 995** 

Des savates chic 
• De nouvelles sandales fabriquées par Scholl qui 
met le confort à... vos pieds. Elles sont imperméa­
bles, polyvalentes ; se portent à la p lage, à la pisci­
ne, partout, la semelle striée stimule la plante des 
pieds. Elles sont unisexes et se prétentent en bleu 
marin et blanc. Disponibles dans les boutiques 
Scholl, dons les grands magasins et pharmacies. 

HENRY BIRKS ET FILS 

/t -fits ?r*i/t5 JH*ft/&/ 

/ 4$VA*& Wft'f/kût/A/'r 

DE 
DES CADEAUX INOUBLIABLES POUR FARM :! 

S.T. Dupont de France possède le secret de 
transformer un classique en objet de luxe d'une 
élégance inimitable. 

L'union de l'or et de l'acier: montre Suisse dernier-cri 
au quartz. Détail or 18K, cadran gris météore 
et dos gris acier. 1700$. 

Briquet «Ligne Sort», acier et or. 400$. 

Faites le point: avec le stylo convertible bille/feutre 
plaqué argent et détail en plaqué or. 160$. 

Stylo à bille assorti. 130$. 

De la collection en cuir, le «D» traditionnel 
rehausse ce porte-cartes de crédit marine. 210$. 

Achat en personne. La Boutique 
Dupont, au rez-de-chaussée, 
centre-ville seulement. 

OG 
pour cette touche personnalisée 

CENTRE-VILLE • FAIRVIEW, POINTE-CLAIRE • LES GALERIES D'ANJOU • CARREFOUR LAVAL 
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Jeunes juristes 
à Montréal 

tm Plus de 400 jeunes avocats, étudiants 
™ en droit, criminologues et autres pro­
fessionnels, participeront à une Conféren­
ce internationale sur la loi, du 5 au 9 août, 
à Montréal. 

MAKTHA OAONON  

La rencontre, qui a pour thème « Jeunes­
se et droit », devrait permettre aux délé­
gués du Canada et d'ailleurs de discuter 
des questions légales qui concernent les 
jeunes, et peut-être d'accroître leur parti­
cipation dans le processus judiciaire et lé­
gislatif. 

Les résolutions seront remises aux 
membres de la communauté internationa­
le afin que ces échanges mènent à des ini­
t i a t i v e s c o n c r è t e s . Mme Andrée 
Champagne et M. Michel Clair, ministres 
responsables de l'Année de la jeunesse, as­
sisteront aux cérémonies d'ouverture, ain­
si que plusieurs autres personnalités 
politiques. 
Le but de cette conférence internationale, 
organisée par un groupe de jeunes avocats 
québécois, est de susciter une meilleure 
compréhension des problèmes internatio­
naux et un rapprochement culturel entre 
les différents pays. Les séances plénières 
se tiendront à l'Organisation de l'aviation 
civile internationale, et les ateliers se dé­
rouleront à l'Université McGill. M. John 
Humphrey, professeur de droit à McGill, 
qui a participé à la rédaction de la chartre 
des droits et libertés assiste les jeunes 
dans la préparation de l'événement. 

La conférence est subventionnée par le 
Secrétariat à la jeunesse qui a accordé une 
subvention de $50.000 et l'entreprise pri­
vée. 

On discutera, entre autres, du désarme 
ment, du traitement des jeunes réfugiés, 
des droits de la personne et des organisa­
tions internationales. Pour plus de rensei­
gnements : 845-4181. 

Kaléidoscope 
Des étudiants du Cégep de Saint-Laurent 
et leur professeur de littérature, Mme 
Marie-Josée Geniaud-Ollivier. se sont of­
ferts un souvenir de fin d'année original : 
un recueil de nouvelles et de poèmes. Ils 
espèrent ainsi faire lairc tous ceux qui di­
sent que les jeunes ne savent pas écrire. 

Kaleidoscope c'est l'univers, tantôt noir 
tantôt rose, de jeunes, de 18 a 21 ans, qui 
s'expriment sur l'amour, la guerre nu­
cléaire, la mort, l'amitié, etc. Cette initia­
tive est née dans le cours de création 
littéraire où on a voulu mettre en pratique 
les connaissances acquises, produire quel­
que chose. Selon Christian Bazinet, « on de­
vrait multiplier les expériences de ce 
genre. » 

Chroniques d'Abitibi 
Des jeunes d'Abitibi vous proposent une 
heure de détente et d'humour dans le ca­
dre d'une série d'émissions-spectacles qui 
sera produite au Cabaret de Ja dernière 
chance, à Noranda, et retransmises sur les 
ondes de 14 stations radios communautai­
res du Québec, à compter du 19 juin, de 
Jonquière à Maniwaki, en passant par 
Montréal et Cap-aux-Meules. 

Chroniques incurables, c'est l'idée d'un 
groupe qui veut faire de radio une sorte de 
«café-théâtre». Chacune de ces dix émis­
sions comprend deux saynètes, de la musi­
que d'avant-garde et de l'animation. La 
série, selon Jacques Duhaime. l'un des res­
ponsables, se caractérise par sa « saveur 
hautement satirique et caricaturale du 
monde ». Pour connaître les dates et heu­
res de diffusion, vous êtes priés de consul­
ter la programmation des différentes 
stations. 

Il y a aussi le concours d'écriture radio-
phonique lance à l'échelle nationale qui 
s'adresse aux jeunes auteurs de 15 à 30 ans 
qui désirent participer au radio-café-théâ­
tre. Les règlements sont disponibles dans 
toutes les radios communautaires. 

Sortir à Winnipeg 
Le théâtre Rez-do chaussée prolonge sa 
tournée hors-Québec. La troupe donnera 
deux représentations de « Sortir », une piè­
ce sur la jeunesse, à Winnipeg, le 23 juin, 
dans le cadre du Festival de l'Alliance ca 
nadienne pour un théâtre populaire qui 
réunira des comédiens professionnels et 
amateurs des différentes provinces. 

La troupe, qui existe depuis trois ans, 
voit enfin son travail reconnu ! Elle espère 
qu'il s'agit d'une première de plusieurs au­
tres sorties pan-canadiennes. 

Occupation 
des bureaux 
de ministres 
•I JULIETTE ( P C ) — Une vingtaine de 

marcheurs du Regroupement autonome 
des jeunes ( RAJ ) ont été expulsés hier matin 
du bureau de comté du ministre des Affaires 
sociales, M. Guy Chevrette, à Jolictte. 

La Sûreté municipale de l'endroit ignorait 
encore hier après-midi si des accusations se­
raient portées contre eux. 

L'occupation s'est déroulée dans le cadre des 
marches organisées par le RAJ pour appuyer 
ses revendications ; création de « véritables 
emplois » pour les jeunes et parité de l'aide so­
ciale pour les bénéficiaires de moins de 30 ans. 

D'autres marcheurs en provenance de l'Abi-
tibi ont occupé de leur côté le bureau de comté 
du ministre délégué à l'Emploi et à la Concer-
taion, M. Robert Dean, â Saint-Jérome. 

M. Dean étant absent, il ont eu un entretien 
avec son attachépolitique, M. Yvon Leclerc. 

Les marcheurs du RAJ venant de différentes 
régions de la province convergent tous vers 
Montréal où doit se tenir un rassemblement sa­
medi prochain. 

I La ministre québécoise de la 
— Main-d'Oeuvre et de la Sécurité 
du revenu, Pauline Marois, a décidé 
hier de répondre aux critiques formu­
lées par plusieurs groupes à l'égard du 
programme de stages en milieu de tra­
vail, lancé il y a un an. 

HOLLANDE PARENT 
la P w Canadienne  

II importe d'autant plus que ce pro­
gramme expérimental de deux ans ob­
tienne au plus vite ses lettres de créan­
ce que la ministre doit incessamment 
en discuter la reconduction avec Mme 
Flora MacDonaid, ministre fédérale 
de l'Emploi et de l'Immigration. 

Les stages en milieu de travail of­
frent aux bénéficiaires de l'aide socia­
le âgés de moins de 30 ans la possibilité 
de s'insérer dans une entreprise et d'y 
acquérir une expérience de travail spé­
cifique. En outre l'entreprise, ou à dé­
faut une institution de formation, est 
tenu de fournir au stagiaire des con­
naissances et habiletés transférables à 
un autre emploi à la fin du stage. 

Les entreprises versent" $100 par 
mois au stagiaire. Celui-ci continue de 
percevoir des prestations mensuelles 
d'aide sociale de $158 mensuellement. 

Marois défend le 
programme des stages 
en milieu de travail 
auxquelles s'ajoutent un montant for­
faitaire de $150. Au lieu des $158 habi­
tuels, il reçoit donc au total de $408 par 
mois s'il n'a aucun enfant à charge. 

Des CLSC, le Rassemblement auto­
nome de jeunes ( RAJ ) et les centrales 
syndicales, entre autres, estiment que 
le programme de stages en milieu de 
travail fournit de la main d'oeuvre à 
bon marchéaux entreprises qui ne se 
préoccupent pas tellement de fournir 
aux jeunes une formation valable d'où 
de nombreux abandons en cours de 
route. 

Au cours d'un conférence de presse-
choc, organisée par le RAJ, des fonc­
tionnaires masqués avaient dénoncé 
ces programmes. 

Marois admet les 
difficultés 

Mme Marois a admis en conférence 

de presse que les employeurs et les 
jeunes se leurrent encore sur les objec­
tifs poursuivis. Plusieurs persistent à 
croire qu'il s'agit d'un programme de 
création d'emploi alors que c'en est 
plutôt un d'aide à la main-d'oeuvre. 

« Nous sommes conscients des diffi­
cultés rencontrées par ces nouveaux 
objectifs et des moyens mis en oeuvre 
pour les atteindre », a-t-elle dit. 

M. Raynald Côté de la commission 
de la formation professionnelle est 
venu prêter main forte à Mme Marois 
en indiquant que 20 pour cent des jeu­
nes qui ont abandonné en cours de 
stage ne doivent pas être considérés 
comme des décrocheurs. Ils ont été, ou 
embauchés en permanence, ou retour­
nés aux études, a-t-il dit. 

De son côté le responsable de Ré­
seau-Travail Québec chargé d'identi­

fier et de sélectionner la clientèle, Ro­
ger P e l l e t i e r , a fait mention de 
certaines ratées de départ du-pro­
gramme, entre autres, de la « difficul­
té d'identifier les jeunes qui avajent 
les qualités spécifiques pour remplir 
un emploi >. 

M. Pelletier a également signalé que 
les • industries tentaient de répondre â 
leurs besoins et non â donner une for­
mation aux jeunes ». 

La sous-ministre à la Formation pro­
fessionnelle, Michèle Jean, a mention­
né que la société québécoise avait une 
tradition de stages pour les universitai­
res, pour les médecins et les architec­
tes par exemple, mais aucune pour les 
jeunes, d'où la difficultéd'ajustemejit. 

Mme Marois se réjouit de ce que 80 
pour cent des objectifs numériques 
soient atteints. En effet, 13,000 jeunes 
ont réalisé dés stages depuis un an et, 
présentement, ils sont 8,300 â oeuvrer 
dans des petites entreprises, majori­
tairement non syndiquées. 

Les syndicats ne voient pas le pro­
gramme d'un bon oeil parce qu'ils 
craignent que les jeunes bloquent l'ou­
verture d'un poste permanent ou relar­
dent le rappel de travailleurs mis à 
pied temporairement. 

SIMPSONJJ EST SPECIAL 
K \ B US 4 0 % 
durant le solde d été à 

la Boutique-Expression! 

Tenues dernier- cri portant 

la griffe de couturiers réputés. 

LES «ÉTOILES» DE LA SCÈNE DE 
LA MODE... MAINTENANT EN 
VEDETTE CHEZ SIMPSON! 
Voici une sélection de superbes 
créations mode printemps/été, portant 
la griffe des couturiers les plus connus: 
Ralph Lauren, Simon Chang, Perry Ellis, 
Calvin Klein, Geoffrey Beene et 
plusieurs autres. Venez jeter un coup 
d'oeil sur notre collection de manteaux, 
vestes, robes, chandails, pantalons, 
chemisiers et jupes - et profitez de cet 
excellent rabais de 40% sur prix 
étiquetés! Tailles 6 à 14 dans le groupe. 
Notez: La sélection peut varier d'un 
magasin à l'autre. Venez dès aujourd'hui 
choisir la tenue que vous convoliez! 

POUR ACHAT EN PERSONNE SEULEMENT 
Boutique Expression 303, centre-ville 
seulement, sauf Sung Sport, qui est 
offert au 5 magasins; Simon Chang 
offert dans tous les magasins sauf 
Anjou. 

c'est bien moi 
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Nouveau mausolée au cimetière Notre-Dame-des-Neiges 
WÊ Le cimetière catholique Notre-Dame-des-
™ Neiges — c'est celui de la paroisse-mère, 
la sulpicienne de Notre-Dame — a entrepris la 
construction, au coût de $5 millions, d'un nou-

JEAN-PIERRE B O N H O M M E 

veau « mausolée » de pierre et de marbre, 
n o m m é La Pieta, qui devrait éventuellement 
accueill ir les dépouilles de quelque 5 000 néo-
Québécois principalement d'origine italienne. 

Le curé de la paroisse Notre-Dame, M. Fer-
nand Lecavalier et l'évêque coadjuteur. Mgr 
André-Marie Cimichella, ont dit hier, au cours 
d'une cérémonie « de bénédiction d'une plaque 

Au premier plan on remarque les 
terrains traditionnels où les citoyens 
enterrent leurs morts. Derrière, on 
remarque le plus récent « mausolée » 
où les néo-québécois méditerranéens 
préfèrent loger les défunts dans des 
cases de marbre. Le nouveau 
mausolée sera situé à droite 
de cet édifice. 

photo Jean-Yves tétourneou, LA PRESSE 

- Ç 'EST SPECIAL 
VENTE "PAPILLON" AL 

Les tenues estivales dernière mode, tant recherchées 
par toutes les élégantes, sont maintenant à votre 
portée durant la vente "Papillon" au Salon Vendôme! 
Certains modèles, tailles et coloris non offerts dans 
tous les magasins. Rendez-vous chez Simpson au plus 
vite pour profiter d'un meilleur choix! Voici quelques 
exemples de superbes achats qui vous séduiront à 
coup sûr... 

VOICI LA SEYANTE COLLECTION 
"ISLAND MAGIC" aux tons de bleu 
azur, dune de sable ou blanc. 
Chandails et T-shirts en coton 
texture; pantalons à plis, pantalons 
courts, shorts à revers, jupes 
boutonnées devant et chemises de 
camp en toile de colon. Tons unis et 
rayures "club". 

solde "29 à "49 
COORDONNÉS EN TOILE GARDANT 
LEUR BELLE APPARENCE! Jupes à 
plis creux, pantalons à plis, blazers 
d'une coupe plus longue et chemisiers 
coordonnés en rose très vif, bleu 
lapis, noir ou blanc. 

Chemisiers "safari" ' 

Solde $29 
Jupes et pantalons 

Soide*79à$89 
Vestes 

Solde $99 

FRAÎCHES ET PIMPANTES TENUES 
COTON en tons de fuchsia, turquoise, 
orange, bleu roi et blanc. Débardeurs, 
bain-de-soleil, maillots polo, pulls 
d'entraînement, tuniques, robes 
soleil, robes style T-shirt et 
confortables jupes, pantalons et 
shorts à taille élastique. 

Soide*29à$79 
CHANDAILS TRJGOTÊSÀLÀ MAIN... 
irrésistibles! 

Soide$69à$99 

w& ma 
Seyants coordonnés à agencer au gré 
de votre fantaisie! Choix de tissus: 
soie somptueuse, coton, toile ou 
coton/toile. Marine ou blanc avec 
touches de couleurs rouge ou or. 
ROBES 

Soide$89à$279 
COORDONNÉS... 

Solde $39à$199 
Centre-ville seulement. 

POURACHATI \ PERSONNE 
SEULEMENT 
Salon Vendôme, 308, centre-ville. Aussi à 
Fairvlew, Anjou, Laval etStrBruno (sauf 
indication contraire). 

DE MISE EN TOUT TEMPS... ET EN 
TOUS LIEUX! Élégants modèles 
portant la griffe de Judy Fried. John 
Nickelson el Irving Samuel. 
Centre-ville seulement. 

Soide$U9à*299 

^fanhmx 
LES NOUVEAUX MANTEAUX 
PRINTEMPS 85... PLUS SÉDUISANTS 
QUE JAMAIS! Manteaux trench, cirés 
et cabans de "Dior", "Rain Cheetah". 
"Drizzle", "Jutex'et'Ramosport . 
Centre-ville seulement. 

Solde$99à$369 

ÉLÉGANTS COSTUMES DE 
COUTURIERS CANADIENS DE 
RENOM... Aukie Sanft, Raffinât! et 
Irving Samuel. 
Centre-ville seulement 

Soide*229à"349 
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commemorat ive » de l'édifice — sa construc­
tion est en cours — que le c imet ière Notre-
Dame -des-Neiges veut ainsi « répondre à un be­
soin d e la populat ion ». Mgr C i m i c h e l l a a 
précisé que le nouvel immeuble rétablira des 
us et coutumes qui permettront aux citoyens 
d'ici de « prendre un meilleur contact avec 
leurs racines européennes ». 

Le président-directeur-général de la Corpo­
ration du cimetière Notre-Dame-des-Neiges, 
M. R a y m o n d D u v e r n o i s , a e x p l i q u é à LA 
P R E S S E que les cases de marbre des quatre 
mausolées actuels du cimetière, dont la cons­
truction s'est réal isée depuis 1978, étaient pres­
que toutes vendues ; la présente expansion 
était ainsi devenue nécessaire. Les marguil lers 
de la paroisse Notre-Dame, a-t-il dit, se plient 
donc de bon gré aux coutume? des citoyens de 
la région méditerranéenne qui n'aiment pas 
ensevel ir les défunts sous terre. 

Pour bien situer les lecteurs il faut préciser 
que ces « mausolées » québécois — le terme est 
peut-être improprement utilisé ici ; un mauso­
lée étant un monument — sont des éf ic ices éta­
ges, chauffés et éclairés, où l'on trouve, de 
part et d'autre de couloirs de marbre, des ca­
ses superposées, fermées de plaques, égale­
ment de marbre, dans lesquelles ont loge les 
cercuei ls . 

Le plus récent, nommé Mausolée Margue­
rite-Bourgeois, est cette construction de style 
indéfini, construit en 1982. qu'on remarque au 
pied de l'Université de Montréal lorsqu'on se 
promène sur le chemin de la Côte-des-Neiges. 
Les administrateurs l'éclairent la nuit d'une lu­
mière crue ( t rop crue ont-ils r econnu) . Cet 
édifice se trouve en contrebas de l ' incinérateur 
crématoire ( le Crématorium ) . La structure 
du nouveau mausolée s'élèvera juste à côté, au 
sud du premier. Sa construction a é té confiée à 
une entreprise di' Porland. dans la Maine, la 
« J . C Milne» ; le marbre est importé d'Italie. 
Les trois autres mausolées , sont cachés en 
haut, sur la montagne, au fond du cimetière. 

Le directeur Duvernois dit que, contraire­
ment à ce qu'on peut penser, le c imetière de la 
C ô t e - d e s - N e i g e s p o s s è d e a s s e z de terra ins 
• pour répondre aux besoins des enterrements 
des citoyens pour des siècles a venir ». La cons­
truction des « mausolées », a-t-il reconnu, n'est 
donc pas justifiée par un besoin d'économie de 
l'espace. Elle n'est que la réponse à des requê­
tes récentes des communautés d'origine ita­
l ienne, portugaise et e spagno le . Seu lement 
cinq pour cent des défunts québécois de souche 
se font ensevelir dans les nouveaux édifices. 

«Jusqu'en 1978, a dit le directeur, les néo­
q u é b é c o i s s e c o n f o r m a i e n t aux c o u t u m e s 
d'ici ; 99 p. cent se faisaient enterrer c o m m e 
tout le monde. Par les temps qui courent, a-t-il 
précisé d'autre part, 35 p. cent des Québécois 
d'origine préfèrent l'incinération à l'enterre­
ment. 

M. Duvernois a expliqué encore que trois des 
quatre mausolées actuels affichent complet. 
Le dernier, le « Marguerite-Bourgeois», lui, est 
« vendu • à C5 p.cent. 

Un client doit débourser quelque $3 700 pour 
acheter sa case ; le prix peut varier selon les 
étages . Une part de cette s o m m e est réservée à 
l'entretien des édifices Par contre le citoyen 
qui préfère l ' enterrement tradit ionnel peut 
s'acheter un petit terrain au coût de $750 et y 
placer la dépouille de tous l»s membres de sa 
famille l'une par-dessus l'autre jusqu'à la fin 
des temps Le directeur Duvernois a dit que, 
tout compte fait, entretien compris , il en coûte­
ra quelque 20 p. cent moins cher de se faire 
enterrer que de se faire caser dans le marbre 
italien. 

La Corporation du cimetière Notre-Dame-
des-Neiges ( qui n'a pas de but lucratif ) est de­
venue une grande entreprise moderne. Sa di­
r e c t i o n l o g e d a n s d e s b u r e a u x m o d e r n e s 
informatisés. La paye des employés coûte $2,5 
millions annuellement. Le directeur Livernois 
a dit que la corporation réalise un surplus fi­
nancier, dont il n'a pas révélé la nature, et que 
les mausolées sont de ; entreprises « renta­
bles ». 

J}ean Ifrjarineffu Je f-^i l't.•'/!; Hlf 

haute-couture 
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LIQUIDATION 
DE STOCK 

Jupes • Pantalons • Ensembles 

ENTREPÔT: 
160, rue St-Viateur Est, suite 502 

(coin Casgrain) 

Tél . : 276-3761 

Pour la fête des pères 
offrez-loi le cadeau rêvé 
de notre choix exclusif 

d'accessoires 
haute-couture 

OFFRE SPÉCIALE 

20% 
rlmballage cadeau 

L ' U O M O 
m o n t r é a l 

1452, RUE PEEL • TÉLÉPHONE 844-1008 
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Autre menace de grève chez Air Canada 
p-q Après les proposés à la billeterie, 

de retour au travail après une 
grève 22 jours, les 3 000 agents de bord 
d'Air Canada menacent à leur tour de 
recourir à la grève. 

Un porte-parole de l'Association des 
agents de bord. Lue (irenier, a révélé 
hier que les membres s'étaient pro­
noncés dans une proportion de 86 p. 

cent en faveur de la grève lors d'un 
scrutin postal dont les résultats ont été 
compilés en fin de semaine. 

Selon M. Grenier, ce vole démontre 
que les agents de bord, dont la conven­
tion collective est échue depuis août 
198-1, n'ont pas l'intention ùe céder de­
vant les concessions demandées par la 
partie patronale, notamment au chapi­
tre des salaires. 

Les négociations doivent reprendre 
aujourd'hui dans un hôtel de Montréal 
en présence du conciliateur nommé 
par le gouvernement fédéral, Frances 
Bairston. 

Advenant un échec , le syndica t 
pourra exercer son mandat de grève 
une semaine après le dépôt du rapport 
du conciliateur, soit vers la mi-juillet. 

REPOSE-TOI, PAPA! 

Satisfaction 
garantie 

INTERNATIONAL 
Le solde se termine 

Un monde de merveilleuses idées de decoration le 15 juin 1985. 

Livraison gratuite dans un rayon de 10 km pour les achats de plus de 100$. 
r* P l n r » B n , » m Â f » n ! v , n r l i . ri» In ru» t n h » ! i * Ht eif I n i i t n r n u t p ^IA'J 4 3 / 0 1 6 0 I nwnl 1 7 0 1 h r m l ^ t . M n r i i r t A I . A I I n I n n n U A , k m , ! I . . C . . . U Rotrmerr Plote ftownère. 0 or.g'i- d * lo rue Lobtllf * l de l'ouiorou'e 640 4 3 7 - 0 1 6 0 

Poinie-Cloiri 183, boul Hymm. a l'ongla du boni S'Jean 69J1V/C2 
Wti'mount 48?3, rue Sherbrooke oueii. a l'angle de l'ovtnue Groivenor 931 -9178 

Lovol 1793, boul St-Mortirt ouet'. b l'onqle du boul le Corbuiier 
681-4634 

Montréal 1108, rue Sie-Coihenne SUM. o l'angle de la rue Peel 
St-Lomberi 598 . avenu* Victoria loce 0 la rue Prince Anhur 671 -3654 866 -6166 
Si-Bruno Lei Promenade» Si-Bruno, au re]-d*chau»»ée 461-0525 6 7 2 0 , rue Si Hubert, pre» du mélro Beaubien 270-3054 

Jeudi & Vendredi jusqu'à 21h00 

Les grèves se multiplient 
dans les caisses populaires 
• l.e m n u v e m p n t de Brèves d a n s les ( 'est dit IP svnrlicat . In férloration oui Le mouvement de grèves dans les 
M caisses populaires, qui a débuté à la 
fin de mai, s'accentue et touchait hier 18 
caisses et environ 275 employés. Ce conflit, 
pour accélérer le renouvellement des dif­
férents contrats de travail, pourrait s'éten­
dre à une vingtaine d'autres caisses. 

Affiliés au Syndicat des employés pro­
fessionnels et de bureau, section locale 57 
( FTQ ), les employés des caisses populai­
res veulent de meilleurs salaires, la sécuri-

1 té d'emploi et améliorer leur protection 
face aux changements technologiques. 
Aussi en litige sont les droits parentaux, 
les conditions de travail des employés à 
temps partiel et la paye de séparation en 
cas de mise à pied. 

Les premiers arrêts de travail dans sept 
caisses ont été déclenchés le 31 mai der­
nier. Selon le syndicat, le processus de con­
ciliation s'est poursuivi depuis sans qu'au­
cun déblocage significatif ne survienne. 
Dans les faits, ces séances étaient de cour­
te durée, l'employeur n'ajoutant rien aux 
offres antérieures. 

C'est, dit le syndicat, la fédération qui 
contrôle les négociations. Aucune adminis­
tration locale ne peut régler avec ses em­
ployés au delà des paramètres fédératifs. 

Une porte-parole syndicale soutient que 
la Fédération des caisses populaires, qui 
négocie au nom des caisses, voudrait éli­
miner les échelons salariales au cours de 
la durée du prochain contrat de travail. 
Elle n'offre qu'un gel des salaires pour des 
périodes allant de 21 à .16 mois. 

Une caissière gagnait au 1er janvier 1984 
entre $287 et $373 par semaine, selon les 
années d'expérience accumulées. 

Les caisses en grève sont les suivantes : 
Notre-Dame 'de la Paix, Sacré-Coeur de 
Valleyfield, Sainte-Cécile de Salaberry, De 
Lyon, Notre-Dame de Grâce de Longueuil, 
Sainte-Bernadette, Chàteauguay, Saint-Zo-
tique, Meilleur, Maison de Radio-Canada, 
la caisse de l'UQAM, Saint-Charles Borro-
mée, Saint-Herménégilde, Saint-Victor, 
Saint-Maurice de Duvernay, Saint-Joseph 
de Bordeaux , Sa in t - Jean de Matha et 
Saint-Vincent Marie. 

Une tempête de vent et de 
poussière cause des dommages 
considérables dans les Prairies 
• W I N N I P E G 

( PC ) - Les culti­
vateurs des Prairies 
ont essuyé le week 
end dernier ce qu'ils 
considèrent comme la 
pire tempête de vent 

et de poussière depuis 
les années 30. 

Des vents soufflant 
j u s q u ' à 130 ki lomè­
tres à l'heure ont sou­
levé la couche de ter­
r e a r a b l e . 

rempl i ssan t l 'air de 
poussière et endom 
mageant les cultures 
et les propriétés. 

Les champs d'oléa­
gineux ( lin ) ont le 
plus souffert. Lo vont 

Le spécialiste des 
grandes pointures 

% . ' - ' « r u a -

Chaussures à profondeur 
extrême permettant 
l'adaptation d'orthèses 
prescrites par 
le médecin. / .': 

noir, brun / • 
pointures: S à 10 
largeurs: B, D, EE 
(jusqu'à 11 largeur ',' 
O en brun) 
beige: pointures 
5 à 12 — larg. B 
5 è 1 1 — l a r g . D 
5 à 10 — larg. EE 

Centre d'ajustement 
et laboratoire d'orthèses 
du Died L A B N 0 

M 2103-6363 

<v 91, rue Sainte-Anne, Sainte-Anne-de-Bellevue 457-6733 

r Autres modèles 
White Cross jusqu'à 

pointure 10 - EEEE 

chargée poussière a 
eu l'effet d'une véri­
table sableuse géante. 
Les vents sont aussi 
responsables d'incen­
dies déclenchés par 
des courts-circuits, à 
Winnipeg. 

Le toit d'un édifice 
à logements a été ar­
r a c h é ; des c lô tu re s 
abattues, des arbres 
déracinés et au moins 
deux petits avions ont 
dû effectuer des at­
t e r r i s sages d'urgon 
ce. 

On ignorait encore 
h i e r l ' é t e n d u e des 
d o m m a g e s mais au 
Manitoba seulement, 
la société d'assurance 
agricole de la provin 
ce s'attendait à rece­
voir plus de 1 000 ré­
clamations de la pari 
d'agriculteurs. 

On ne r a p p o r t a i t 
aucun blessé dans cet­
te province mais en 
S a s k a t c h e w a n six 
personnes d 'Estevan 
ont été hospitalisées, 
à la suite d'un tant 
ponnage impliquant 
10 véhicules. L'acci­
dent aurait été causé 
par la mauvaise visi­
bilité. 

Directement de Paris 
la collection été 85 

POUR LA FUTURE MAMAN; 

50% DE RABAIS SUR 
PANTALON D'ÉTÉ 

avec fermeture éclair ajustable. 
Grand choix de couleurs 

20% DE RABAIS SUR 
BLOUSES, CHANDAILS 

POUR ENFANTS: 

30% DE RABAIS 
SUR VÊTEMENTS 

• IMPORTATION DE 0 à 24 mois 

50% DE RABAIS 
SUR LOT DE VÊTEMENTS DE 

QUALITÉ POUR ENFANTS 

2 boutiques spécialisées 

AUX 
HIRONDELLES 1 

vêtements pour enlants 
0 à 14 ans 

8 4 9 - 1 8 7 3 

AUX 
HIRONDELLES II 

vêtements de maternité 

8 4 5 - 5 3 2 0 

COMPLEXE DESJARDINS (entrée Sainte-Catherine, 
niveau de la Place). 

yance 
C H E Z 
Giroux et DesLauriers 

N'oubliez pas la vanta 
trottoir laa 12, 13, 14 at 
15 juin (rue Mont-Royal seulement). 

s% sacs a man 

K I S O H H E l COMPÉTENT POU» VOUS SERVIR • CHEQUES PERSONNELS ACCEPTES 

Sacs à main pour 
coordonner 

,95$ 

Plusieurs autres modèles de 
sacs à main disponibles à partir 

6 9 1 4 , RUE SAINT-HUBERT 1 5 0 0 , RUE M O N T - R O Y A L EST 4 0 2 9 , RUE O N T A R I O 
2 7 3 - 2 8 1 3 5 2 1 - 3 1 6 4 5 2 1 - 9 4 1 4 

MÉTRO JEAN-TALON MÉTRO M O N T - R O Y A L MÉTRO PIE-IX 
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Chaque année, plus d'un 
million de Canadiens 
se découvrent des allergies 

,j TORONTO — Les allergie? 
— sont une affection qui susci­
te de graves problèmes, au Cana­
da où, à chaque année, plus dun 
million de personnes découvrent 
qu'elles sont allergiques a une 
Substance quelconque. 
• Quelque 15 personnes sur 100, 
dans notre pays, sont traitées 
pour des allergies respiratoires 
qui provoquent chez elles des re­
niflements et éterauements fré­
quents, tandis que des milliers 
d'autres souffrent d'irritations et 
d'éruptions cutanées diverses, 
rappelle un spécialiste en aller­
gies de Toronto, Larrv Rosen. 

L'hérédité a joué contre beau­
coup des personnes qui souffrent 
d'allergies. Si les deux parents 
étaient allergiques, il y a de 50 à 
70 p. cent «le risques que leurs en­
fants soient frappés d'allergies. 
Ces allergies, toutefois, ne sont 
pas nécessairement les mêmes 
que celles dont souffrent les pa­
rents, souligne le Dr Bfirry Zim 
merman, de l'hôpital pour En­
fants malades de Toronto. 

Si un seul parent souffre d'al­
lergies, les risques sont réduits à 
:10 p cent chez les enfants. Par 
contre, de souligner le Or Zim­
merman, si aucun des parents ne 
souffre d'allergies, le risque de 

meure de 10 à 15 p. cent chez les 
enfants. 

La première réaction de celui 
qui apprend souffrir d'une aller­
gie est généralement la colère, 
affirme le Dr Norman Epstein, 
du Centre médical Saint-Joseph, 
à Toronto. D'autres refusent 
môme de reconnaître le bien-fon­
dé du diagnostic. 

Ainsi, de dire le Dr Epstein, 
une personne apprenant qu'elle 
est allergique aux fruits de mer, 
« ira souvent au restaurant pour 
y déguster des crevettes, dans le 
seul espoir de prouver qu'elle n'y 
est pas allergique : souvent elle 
souffrira alors de la pire éruption 
cutanée de sa vie. » 

• e> 

Les enfants 
L'allergie respiratoire est la 

maladie chronique la plus répan­
due chez les enfants et elle peut 
représenter des problèmes beau­
coup plus graves que les symptô­
mes les plus courants tels les 
écoulements nasaux et les irrita­
tions de la gorge. Elle peut être 
source de problèmes dentaires 
graves. « Lorsque la bouche est 
continuellement ouverte, pour 
permettre une meilleure respira­
tion, elle détruit le mécanisme 
qui permet de maintenir les dents 

bien alignées » , explique le Dr 
Rosen. 

L'ouïe peut également être af­
fectée lorsque les membranes de­
viennent enflées — caractéristi­
que des allergies — obstruant les 
trompes d'Eustache dans l'oreille 
ou empêchant le tambour de 
l'oreille de vibrer normalement. 

« Ce symptôme doit être pris en 
considération : l'enfant dont 
l'ouïe est diminué perd souvent 
son intérêt en classe et devient 
turbulent » , ajoute-t-il. 

Selon lui. beaucoup d'enfants 
allergiques, qui souffrent des si­
nus ou de l'abdomen, semblent 
développer une véritable phobie 
à l'endroit de l'école. L'enfant qui 
n'a pas le goût d'aller à l'école, 
au lever, peut sembler en parlai 
te condition vers dix heures du 
matin. Cet enfant n'est pas un si­
mulateur : les symptômes de l'al­
lergie frappent plus fort au lever 
qu'à tout autre moment de la 
journée. 

Les allergies alimentaires — 
les plus difficiles à diagnostiquer 
— ne sont pas très fréquentes, de 
dire pour sa part le Dr Gordon 
Sussman, spécialiste de Toonto. 

Ainsi, l'allergie au lait de vache 
— la plus fréquente allergie ali­
mentaire chez les enfants — af­

fecte un nombre restreint de vic­
times. Beaucoup de personnes, 
par ailleurs, ne peuvent tolérer le 
lait pour la simple raison que leur 
organisme ne secrète pas les en­
zymes nécessaires pour absorber 
le sucre que contient le lait. 

« C e s personnes souffrent de 
diarrhée une heure après avoir 
consommé du lait, mais il ne 
s'agit pas là d'une réaction aller­
gique. » 

Une réaction allergique se pro­
duit lorsque le système immuni 
taire l ivre bataille contre un 
agent extérieur tels le pollen, les 
moules, la poussière, les aliments 
ou les produits chimiques. Les 
cellules blanches du sang produi­
sent alors des anticorps pour 
combattre ces substances, provo­
quant de l'inflammation, des rou­
geurs et des enflures. 

Selon le Dr Sussman, 90 p. cent 
des allergies alimentaires sont 
produites par le lait, les oeufs, les 
noix et les crustacés Des études 
ont permis de déterminer que de 
nombreuses personnes se croient 
allergiques à certains produits 
tels les agrumes, le chocolat ou 
les fraises. Or, c'est rarement le 
cas. 

H La Presse Canadienne 

C'EST NOTRE 

ANNIVERSAIRE 
ET POUR CÉLÉBRER NOUS VOUS OFFRONS UN 
RABAIS 

DE 20% SUR TOUS 
NOS TISSUS 

(A L 'EXCEPTION DE C E U X QUI SONT DEJA EN SOLDE) 

CALENDRIER DES 
ÉVÉNEMENTS 

le 11 juin 
13h00 et 15h00 

À ' V O T R E M E I L L E U R 
LA M A G I E D E S C O U L E U R S 
E T D E S S T Y L E S DAmonstral.on 

avec quelques personnes dans I audience 
Par Miriam & Don Carver 

\otrc freinte en tVHi/cnrs 

le 13, 14 et 20, 21 juin 
11h00 à I 6 h 0 0 

A P P R E N D R E A C O U D R E 
A V E C LA M A C H I N E 

À C O U D R E " S E R G E R " 
par Robtna Nirol 

McCALLS 
ie 14 juin. 11h00 à 17h00 

"FAIT SUR MESURE" 

Lorrie Webb de la Compagnie 
H.A Kidd vous démontrera 

comment ajuster un vêtement 
sur mesure 

le 21 juin, midi à 13h30 
NOUVEAUX TRUCS DE 

COUTURE ET D'AJUSTEMENT 
DU VÊTEMENT 

par Angelina Di Bello 
- auteur du livre 

"Modifications de Patrons' 

Téléphonez dés aujourd'hui à notre 
service de nettoyage à domicile 
pour un devis sans obligation. 336-5620 

Achai en 
porsonno 

1195 O. rue Ste-Catherine - 844-2555 

LE MD-80. AVANTAGEUX SUR TUUTE LA LIGNE.. 
ET EN PARTIE CANADIEN PAR SURCROÎT! 

Ail H de maximiser les profils, d'attirer les passagers 
et de rentabiliser leurs Investissements, 30 compagnies 
aériennes de par le monde ont déjà opté pour le 
MD 80 qui se distingue par son excellente cote de 
consommation de carburant et son silence en vol. 

Le MD-80 parcourt 25% de sièges-kilomètres de plus 
par gallon de carburant que les avions qu'il remplace. 
La polyvalence de la gamme MD-80 permet aux com­
pagnies aériennes de choisir ce qui leur convient 
le mieux. De plus, les passagers en vantent continuelle­
ment le confort. Des études menées indépendamment 

Indiquent d'ailleurs que les passagers préfèrent le 
MD-80 aux autres, dans une proportion de 3 pour 1. 

Économique sur toute la ligne, la gamme MD-80 
s'avère un choix de plus en plus Intéressant pour les 
investisseurs. Les MD-80 perpétuent la tradition de 
qualité et de durabilité McDonnell Douglas qui donne 
a nos biréacteurs une plus grande valeur résiduelle 
que celle des avions de la concurrence. 

De nouvelles commandes de MD-80 permettent 
a McDonnell Douglas de contribuer a l'économie 
canadienne, une tradition de vingt ans qu'elle entend 

poursuivre. Par le biais des installations manufac­
turières de McDonnell Douglas Canada Ltd. a Toronto, 
le Canada a acquis des techniques de fabrication et 
de l'équipement de haute technologie. Cette présence 
en sol canadien lui a également permis d'enregistrer 
des ventes a l'étranger de plus de 2,5 milliards de 
dollars. Tout achat de MD-80 injecte environ 250 000 
heures d'emploi dans l'économie canadienne. 

Le nouveau MD-80. Avantageux sur toute la llgne-

Cur les compagnies aériennes qui l'utilisent et pour 
pays qui participent a sa construction. y 

MCDONNELL O 

VENTE 
DÉBUTANT AUJOURD'HUI A 9 h 00 

• Robes tout aller et robes cocktail 

• Robes soleil 

• Robes de soirée • Imperméables 

• Costumes deux pièces • Vestes 

VÊTEMENTS DE SPORT ET DE PLAGE 

Mail Cavendish 
(Côte St-Luc) 

5256, chemin Queen Mary 
métro Snowdon. 
coin Décarie 

Ouvert jeudi et vendredi jusqu'à 21 h. Dans nos deux succursales. 

L INTERNATIONAL 
BENSON & HEDGES 
GAGNEZ 
UNE 

TOYOTA 
MR2 

ou UNE 
TOYOTA 
TERCEL 

ou UN 
CAMION 
TOYOTA 

4x4 

POUR UN AN! 
GRÂCE A 

8; ET CKAC^73 
)ST-LÉONARD 

I T O Y O T A 

UNE IDÉE BRILLANTE. Dana I* cadre de ('INTERNATIONAL BENSON A 
HEDGES, ce fameux concours de faux d'artifice qui se tiendra a La 
Ronde, courez la chance d'illuminer votre année avec l'une de ces 3 
ÉTOILES TOYOTA. Oui, vous pourriez en gagner une pour un an! 
Pour participer, rien de plus simple: 
1) Remplissez le coupon de participation publie dans LA PRESSE jus­

qu'au 19 Juin. 
2) Dépoaez-le dans les boites prévues à cet effet, a l'entrée de La Ronde, 

lors de votre venue à ('INTERNATIONAL BENSON & HEDGES. 
L'attribution des prix aura lieu lors de-la soirée de cloture, le 19 juin, à La 
Ronde. Alora, bonne chancel * 
La valeur totale des prix offerts est de 14 580 S. Le texte des règlements 
est disponible à LA PRESSE et a CK AC 73 

* * A i ï ^ a Nom 

Le choix d'aujourd'hui: le MD-80, qui prend son envol de Long Beach grâce à des ailes canadiennes. 

GAGNEZ 
L'UTILISATION D'UNE 
TOYOTA POUR UN AN 
Déposez ce coupon 
dans l'une des boites 
Identifiée* à rentrée 
de La Ronde et courez 
la chance de gagner 
l 'utilisation d'une 
Toyota pour un an. 

Adresse 

App.. 

Ville 
I 
ï Code postaL 

Tel 

Je aula abonnées) à LA 
J'achète LA PRESSE en 

Age, 

PRESSE • 
kiosque • 
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Un jury déclare Claus von Bulow innocent 
•

P R O V I D E N C E 
( A F P ) — M . 

Claus von Bulow, ac­
cusé d'avoir tenté de 
tuer sa femme, une 
riche héritière améri­
caine, en 1979 et 1980, 
a été déclaré innocent 
hier par un jury du 
tribunal de P rov i ­
dence (Rhode Is­
l a n d ) , alors qu' i l 
avait été reconnu cou­
pable lors d'un pre­
mier procès en 1982. 
• Ce verdict très at­
tendu, acclamé par la 
foule qui a conspué le 
procureur à sa sortie 
du tribunal, est inter­
venu après 14 heures 
de délibérations du 
jury et deux mois 
d'un procès télévisé 
en direct qui a pas­
sionné l'opinion publi­
que aux États-Unis. 

« J e suis très soula­
gé après ces cinq an­
nées d'inquiétude, > a 
déclaré M. von Bu­
low, un conseiller fi­
nancier de 58 ans 
d'origine danoise qui 
a précisé qu'il allait 
prendre des vacances 
et arrêter de fumer. 

Il é ta i t accusé 
d'avoir essayé à deux 
reprises de tuer sa 
femme diabét ique. 
Martha, avec des pi­
qûres d'insuline, pour 
épouser sa maîtresse 
de l'époque, Alexan­
dra Isles, et recevoir 
sa part d'héritage, es­
timée à $11 millions. 

Claus von Bulow, 
qui avait été condam-

téléphoto UPI 

Claus von Bulow et son amie Andrea Reynolds ne cachaient 
pas leur soulagement à la sortie du tribunal de Providence. 

né à 30 ans de prison à 
l ' issue du p remie r 
procès (cassé l'an 
dernier pour vice de 
forme), a mis la tète 
entre ses mains en en-
tendant le verd ic t 
d ' innocence avant 
d'embrasser son amie 
Andrea Reynolds, une 
Française de 47 ans, 
qui pleurait à chaudes 
larmes derrière lui 
dans la salle du tribu­
nal. 

Martha Sunny Von 
Bulow, 51 ans, dont la 
fortune est estimée à 
$75 millions, est plon­
gée depuis 1980 dans 

un coma dont elle ne 
sortira jamais. Ses 
deux enfants par un 
premier mariage, qui 
ont tout fait pour es­
sayer de faire con­
damner Claus von Bu­
low, ont mal accepté 
le verdict du jury. 

< Il sait et nous sa­
vons qu'il a essayé 
d 'assassiner notre 
mère » , a déclaré 
Alexandre von Aues-
perg qui attendait le 
verdict dans un hôtel 
de Providence avec 
sa soeur, Annie-Lau 
rie Kneissel. 

« Claus von Bulow a 

seulement réussi à 
p r ive r notre mère 
d'une vie qui ait un 
sens et il s'en est 
tiré, » a-t-il ajouté. 

Les défenseurs de 
M. Von Bulow sem­
blent avoir réussi à 
convaincre le jury 
que les comas dans 
lesquels Mme Von Bu­
low avait été plongée, 
d'abord en 1979, puis 
en 1980, n'avaient pas 
été provoqués par des 
piqûres d' insuline 
mais par des excès de 
drogues, d'alcool et 
de médicaments. 

L'avocat de la dé­
fense, Me Thomas 
Puccio, a produit les 
témoignages de neuf 
experts à l'appui de 
cette thèse. Ces argu­
ments ont pesé plus 
lourd que le témoi­
gnage d'Alexandra Is­
les, une actrice new-
yorkaise revenue in 
extremis d'Europe et 
qui a raconté qu'elle 
avait donné en 1979 un 
ult imatum à son 
amant pour divorcer 
de sa femme. 

Ce t émoignage 
avait joué un grand 
rôle lors du premier 
procès, de même que 
celui de la dame de 
compagnie de Mme 
von Bulow, Mar ia 
Schra l lhamer , qui 
avait découvert un 
sac noir renfermant 
une seringue et un fla­
con qui, selon el le , 
contenait de l'insuli­
ne. 

Comme le premier 
en 1982, ce nouveau 
procès von Bulow a 
passionné pendant 
deux mois le public 
américain, fasciné 
par l'exposé des mal­
heurs et des conflits 
familiaux d'une fa­
mille richissime, qui 
partageait sa vie en­
tre un appartement 
sur la 5e avenue à 
New York et une su­
perbe maison à New-
port (Rhode Island). 

L INTERNATIONAL 
BENSON & HEDGES 

PRÉSENTÉ PAR 

CKAĈ Z 
7 

l a p r e s s e 

CONCOURS INTERNATIO/NAL 
DE FEUX D'ARTIFICE À LA RONDE 

JUSQU i^(U19JUINÀ22H / 

LE MERCRED112 JUIN 
NOS VOISINS DU SUD 
VONT FAIRE DU BRUIT! 
ÉTATS-UNIS: / 
ZAMBELLI INTERNATIONALE 
Dans la catégorie des feux classiques, attendez-
vous à beaucoup d'originalité dé la pari de 
Zambelli Internationale qui présente un assem­
blage incroyable de pièces pyrotechniques. 
Cinquante fontaines aux coloris j changeants, 
des chandelles formant les drapeaux canadien 
et américain, une chute majestueuse à deux 
niveaux d'altitude... Voilà un aperçu de An 
original Pyrotechnic Extravaganza^. 
Plus de 1000 projectiles s'enflammeront au cours 
des cinq dernières minutes à la grande joie des 
spectateurs éblouis rassemblés sur le site. 

TOUT FEU, TOUT FÊTE À LA RONDE! 
Avant les (eux, lés spectacles) 
À 18 h, Camomille, une grande fée magique, 
émerveillera les petits sur la scène pour enfants. 
Les Foubrac, auo d'humoristes, en surprendront 
plusieurs sur la scène l'Entre-deux. 
À 19 h 30, les vingt Skieurs de La Ronde vous 
feront frissonner par leurs exploits sur le lac des 
Dauphins. / 
À 20 h 30/vous ne voudrez pas manquer le 
groupe rock canadien The Box, en spectacle à 
la Place d'animation. 
Et à 22 h, le ciel ver s'illuminer avec les feux des 
États-Unis! 

Tarification (excluant les maneges) 
5$ (gratuit pour let 6 ant et moms) 

B9 PRENEZ LE MÉTRO 
WSm Ile Ste-Hélène 

Passe-partoul et 
billets à l'unité 
disponibles pour 
les manèges. 

Renseignements: 
.222 872-622 

I 

Martha et Claus 
von Bulow — ce der­
nier était à l'époque 
conseiller du milliar­
daire britannique J. 
Paul , Get ty — 
s'étaient mariés en 
1966 et constituaient 
un des couples les 
plus en VUe de New-
port où ils avaient 
acheté leur maison en 
1970. 

Moins d'un an après 
leur mariage, naissait 
une fille, Cosima — 
qui a soutenu son père 
tout au long du procès 
— et Martha déclarait 
à son mari, selon ce 
dernier , qu 'e l le 
n'était plus intéressée 
par le sexe. C'est cet­
te décision, a-t-il pré­
cisé, qui avait ouvert 
la voie à ses liaisons 

extra-maritales, no­
tamment avec 
Alexandra Isles à par­
tir de 1978. 

Martha Von Bulow, 
dont le cerveau est lr-
réparab lement en­
dommagé et qui pèse 
maintenant moins de 
40 kg, est depuis cinq 
ans dans une position 
foetale sur le lit d'un 

hôpital new-yorkais. 
Son mari, sur le con­
seil de ses avocats, ne 
l'a pas vue depuis plu­
sieurs années. 

Il n'a pas indiqué 
s'il comptait aller la 
voir mais a précisé 
qu'il ne retournerait 
jamais dans la mai­
son de Newport où sa 
femme était tombée 
dans le coma. 

T T E Z 

RAJ 

bâton 
VOUS ETES 
AU BÂTON... 
chaque fois que vous 
achetez un minimum de 
25 litres de carburant 
dans les stations Sunoco 
participantes. Alors... 

ET COUREZ... 
la chance de gagner 
une superbe Pontiac 
Grand Am 1986 de 
General Motors au tirage 
du 23 septembre. 
Chaque billet vous donne 
une chance... participez 
souventl 

FRAPPEZ, 
GRATTEZ... 
le premier but du billet 
Vous pourriez gagner 
«sur le champ» 1 S, 2 $, 
5 S ou 10 $ de rabais 
sur votre achat de 
carburant. Ou jouez le 
tout pour le tout et 
tentez de gagner plus 
en grattant le deuxième 
but, le troisième but et 
même le marbre... 
À vous de déciderl 

CHEZ SUNOCO, VOUS 
ÊTES TOUJOURS SÛR DE 
VOTRE COUP I 

Le règlement officiel du jeu se 
trouve dans toutes les stations 
participantes. Les gagnants 
doivent répondre correctement à 
une question d'habileté. 

SUNOCO 

Sunoco Inc. une société Suncor 


